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Module « Vivre la synodalité » 

Document n° 2 – La nécessaire conversion de tous les baptisés 

 

La synodalité dans la vie et dans la mission de l’Eglise 

Document de la commission théologique internationale 
https://www.vatican.va/roman_curia/congregations/cfaith/cti_documents/rc_cti_20180302_sinodalita_fr.html  

  

 Chapitre 4 : La conversion en vue d’une synodalité renouvelée 
  
103. La synodalité a pour fin d’animer la vie et la mission évangélisatrice de l’Église en union 
avec le Seigneur Jésus et sous sa direction, lui qui a promis : « Là où deux ou trois sont réunis 
en mon nom, je suis au milieu d’eux » (Mt 18,20), « Voici que je suis avec vous jusqu’à la fin du 
monde » (Mt 28,20). Le renouvellement synodal de l’Église passe sans aucun doute par la 
revitalisation des structures synodales, mais il s’exprime avant tout dans la réponse à l’appel 
gratuit de Dieu à vivre comme son Peuple qui chemine dans l’histoire vers l’accomplissement 
du Royaume. De cette réponse, ce chapitre souligne quelques expressions spécifiques : la 
formation à la spiritualité de communion et la pratique de l’écoute, du dialogue et du 
discernement communautaire ; […].  
 
1. Pour un renouvellement synodal de la vie et de la mission de l’Église  
104. « Tout renouvellement de l’Église consiste essentiellement en une fidélité plus grande à sa 
vocation » […]. Dans l’accomplissement de sa mission, l’Église est donc appelée à une 
conversion permanente qui est aussi une « conversion pastorale et missionnaire », et qui 
consiste en un renouvellement des mentalités, des attitudes, des pratiques et des structures 
pour être toujours plus fidèle à sa vocation […]. Une mentalité ecclésiale façonnée par la 
conscience synodale accueille avec joie et promeut la grâce en vertu de laquelle tous les 
baptisés sont habilités et appelés à être des disciples missionnaires. Le grand défi pour la 
conversion pastorale qui s’ensuit pour la vie de l’Église aujourd’hui est d’intensifier la 
collaboration mutuelle de tous dans le témoignage évangélisateur à partir des dons et des rôles 
de chacun, sans cléricaliser les laïcs ni séculariser les clercs, et en évitant dans tous les cas la 
tentation « d’un cléricalisme excessif qui maintient les fidèles laïques en marge des décisions » 
[…].  
105. La conversion pastorale pour l’actualisation de la synodalité exige le dépassement de 
certains paradigmes encore souvent présents dans la culture ecclésiastique parce qu’ils 
expriment une vision de l’Église qui n’est pas renouvelée par l’ecclésiologie de communion. 
Parmi ceux-ci : la concentration de la responsabilité de la mission dans le ministère des 
pasteurs ; une appréciation insuffisante de la vie consacrée et des dons charismatiques ; une 
faible valorisation de la contribution spécifique et qualifiée des fidèles laïques, y compris des 
femmes, dans leurs domaines de compétence. 

 
 Pour le partage :  

- Dans les instances de décision de la paroisse : qu’existe-t-il aujourd’hui pour permettre à 
chaque baptisé de reconnaitre les dons reçus et de mettre ses charismes au service du tous ?  

- Que faut-il modifier, transformer dans notre organisation paroissiale pour progresser dans ce 
domaine ? 
 


